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fcùil fat fait grand - vicaire de
Noyon & d ’Orléans , & en-
fuitenommé à un canonîcat de
Rheims . Il mourut dans cette
ville en iqçq , à 85 ans . Her-
to avoit plus d’application
que de talent , & plus de Ravoir
que de goût . On a de lui une
foule d’

ouvrages . I . Deux Dif-
cws en latin , prononcés au
concile de Trente . Dans le pre¬
mier, il infifte fur la néceffité
derétablir la difcipline ecclé-
Caifique ; dans le fécond , il in -81
traitedes mariages clandeflins.
\\.Difcours des troublesde l ’an-
ttt ,■eri France. 111 . Des
Livres de Controverfe, & des
Trtduttions des l' eres . IV . Une
iwullade Traduction du Concile

Trente. Ses verfrons fran-
Çoifesne peuvent plus fe lire,
parceque le langage a vieilli j
mais les latines ont confervè
leur prix.

HERVEY , ( James ) fils
d’

unpafleur Anglican Sc paf-
teurlui- même dans la provincedeNorthampton , en Angle¬
terre, mort en , âgé de
4jans , n’eft pas moins connu
enbance que dans fa patrie,,
par fonPoème des l ombeaux
et fes Méditations , qui ont
Para en 1771 , in - 12 , traduits
ParMM . Peyron , & le Tour-
leur, Ces écrits portent l ’em-
ptemte d’une mélancolie fageet falutaire, , qui fans cor¬
rompre les jouiflances de la vie•erreftre , avertit l ’ame d’uneV|e Plus heureufe 6i plus du¬
rable,On leur trouve un rap-wt ferifible avec les Nuits

loung . ll s ont eu un fuccès
Prodigieux en Angleterre , &'séditionss’en font déjà mul-’Prees au nombre de plus de
S' Hervey , chantre & ami de

HER 675ïa bîenfaifance chrétienne , fut
chéri de fes paroiffiens , pour
lefquels il fe dépouilla de toute
propriété . Il eut toutes les ver¬
tus qu ’on peut avoir hors de la
véritable Religion , à laquelle
onprétend qu

’il étoitattaché en
fecret : mais c’eft ce qu’on n ’a
eu garde de dire dans fa Vie ,très - détaillée , qui eft à la tête
de la traduélion citée . On a
encore de lui '. Remarquesfuries
Lettres de Bolyngbrocke , 17 ^3,in -8° , 6c Dialogues & Lettres
fur différonsfujets , 1733,3 vol»
in-8 °.

H ER W ART , (Jean -George)
chancelier de Bavière , au com -1
mencementdu 17e . liecle , étoit
iffu d ’une famille patricienne
d ’Ausbourg . C ’étoit un favant
bizarre , qui adoptoit les fyf-
têmes les plus finguliers , &
qui les foutenoit avec plus d’é¬
rudition que de raifon . On a de
lui : I . Chronologianova 6> vera ,16Ü & 1626 , 1 part , irt-40 . II.
Adrtliranda Ethnie ce Theolo*
gice myfleria propala 'ta , 1626 ,in - 4e . U y foutient que les
vents , l ’

aiguille aimantée , & c. ,ont été les premiers dieux des
Egyptiens , 6c qu

’on les ado-
roit fous des noms myftérieux.
III . Une Apologie pour l ’

empe¬
reur Louis de Bavière , contre
Bzovius,

HESBURN, ( Jacques}
comte de Bothwel en Ecoffe ,eut part , félon l’opinion com¬
mune , au meurtre de Henri,
lord Darnlei , qui avoit époufê
Marie , reitie d ’Ecoffe , 6c quéles hiftoriensEcolToisnommefih
le roi Henri . Il eut la hardieffe
de fe faifir de la reine , de la
conduire à Dunbar , 6C de l ’o¬
bliger à l’époufer . Appellé ert
jugement , il auroit été proba*
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blement convaincu du meurtre temporain d’Homere , fuivant
de Henri , fi l ’infame Murray l ’opinion commune. Il fut le
ne l ’avoit fait évader , pour ôter premier qui écrivit en vers fur
à la reine un témoin décifif de l ’agriculture . Il intitula fou
fon innocence , &. le détenir Poëme : Les Ouvrages & les
enfuite dans une étroite prifon Jours, parce que l'art & la cul-
snDanemarck , où il mourut turedelaterredemamlentqu 'on
én i ^77 . Hume , Robertfon & obferveexaélementlestemsSc
d ’autres auteurs proteftans ou; les faifons. Hefiode , plus poète
philofophiftes , ont voulu ado - quephilofophe,ymarque,com-
cier la reine au crinte de Both - menosfaifeurs d’almanachs,les
wel ; mais Cambden C quoi— jours heureux & malheureux. il
qu’ami d’Elizabeth , & paffionné mêle aux préceptes de l’agri-
contre les catholiques ) , & tous culture , des leçons pour la con-
les écrivains impartiaux & inf- duite de la vie . Ce Poëme a
fruits ont rendu témoignage à Grvi de modèle à Virgile pour
fon innocence . Voyc% Marie compofer fes Géorgiquss,ainfi
Stuart & Murray. qu ’il le témoigne lui - même . Les

HESHUSIUS , ( Tileman - autresouvragesd ’Hefiodefont,
nus ) théologien de laconfeffion \ zThéogonie ou la Généalogiedes
d ’Ausbourg , plus connu fous Dieux ; & le Bouclier d 'Her-
le nom de Tilemannus, naquit cule. La première de ces pro-
àWéfel , au pays de Cleves , durions n’a rien de grand que
en içi 6, Il enfeigna lathéolo - fon fujet . C ’eft une efpecede
gie dans un grand nombre de poëme fans art , fans invention,
villes d ’Allemagne , & fe fît & fans autre agrément , que
exiler prefque de toutes pour celui qui peut convenirau genre
fon efprit inquiet , turbulent d’écrire médiocre ; -car en ce
& fédicieux . 11 mourut en iç88 , genre - là , Hefiode tenoit lepre-
à 61 ans . On a de lui : I . Des mier raftg : Daiur ci pulma m
Commentaires fur les Pfaumes , medio dicendi genere ( Quinril.
in- fol , II . — furlfaïe, in - fol . liv . i , cap . ç ) . Cet ouvrage,
III . — fur toutes les Epures joint à ceux d’Homere , doit
de S. Paul, in - 8° . IV . Un être regardé comme les;arcru-
Traité de la Cene & de la Juf- ves , & le monument le plus
tification , in - fol . V . Errores fûr de la théologie des anciens

quos Romana Ecclefia furenter & de l ’opinion qu
’ils avoient

défendit. Ce traité d’un forcené de leurs dieux . Le te. ouvrage
ne fe trouve pas facilement . Il du poëte Grec eft un morceau
fut imprimé à Francfort en détaché d ’un plus grand , ou
1 ^ 77 , in - 8° . VI . D ’autres ou- l’on prétend qu

’Henode cele-

vrages , dans lefquels on re- broit les héroïnes de 1 antiquité-
marque peu d ’ordre & encore On l ’a appelle le Boucherdticr-
moins de jugement . cule , parce qu ’il roule tout en-

HESICHIUS , voyez Hesy- tierfurladefcriptiondecebou-
Chius. clier , dont le poète rappor -

HESIODE , poëte Grec , une aventure particulière,
né à Cumes en Eolide , élevé fiode eft moins éleve , trî0, r
à Afcra en Béotis , étoit coa - fublime qu

’Homere ; mais
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poéfie eft ornée dans les en¬
droits fufceptibies d’ornement.
Les éditions d’Hefiode , Amf-
terdam , 1667 , in-8 Q , & 1701,
2 vol. in-8Q , qui fe joignent
auxauteurs,fam notis variorum %
fonteftimables ; mais la meil¬
leure eft celle d’Oxford , 1737,
in-8°

, On trouve auflï ce poëte
dans lesPoetœ Grceci minores,
Cambridge , 1684, in-8 ° . L ’abbé
Bergier en a donné , dans fon
Oripne des Dieux, 1768,2 vol.
ia-n , une traduction élégante
& fidelle.

HESNAULT , voyez He-
naui.

HESPER ou Hesperus ,
filsde Japhet .& frere d ’Atlas.
Il eut trois filles qu ’on nomme
ItsHefpèrides, & il fut changé ,
w une étoile appellée Phof-
phms, quand elle précédé le
lever du foleil , & Hefperus .,
ftuand elle paroît après fon
toucher . C’eft la planete Vê¬
tus.

HESPÉRIDES, filles d ’Hef-
per,Elles étoient trois fœurs,“ leur nom étoit Eglé , Are-
thufe & Hefperethufe . Elles
pouédoient un beau jardin rem¬
plide pommes d ’or,8t gardé
P>tun dragon , qu ’Hercule tua
Pouren aller cueillir.

HESSE- CASSEL , (Amélie-"uabeth de Hanau , veuve de
GuillaumeV le Confiant , land*
|nve de ) fé ligua avec la«ance contre la maifon d ’Au-
’nne fitrentrer GuillaumeVlj
outils , dans les biens dé fes
Mcetres . Elle conduisit fes af-'tes avec tant de fageiTe , que^landgrave lui ayant laiffé en®>urant l’état chargé de dettes,
Jec une guerre onéreufe , non-•u ement elle les acquitta,Sls augmenta encore les
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domaines de la Heffe . Elle mou*
rut en i6 «; 1.

HESSE - CA .SSEL , voyez
Frédéric, prince de Heffe-
Caffel.

HESSELS , ( Jean ) doéieur
8c profeffeur de théologie dans
Puniverfité de Louvain , dont
il fut l ’ornement , né en 1322 ,fut envoyé avec ifaïus au con¬
cile de Trente . De retour à
Louvain fa patrie , il y mourut
en 1 ^ 66, à 44 ans . Il eft cé¬
lébré : I . Par un grand nombre
à ’

Ouvrages de Controverfe. IL
Par des Commentaires fur S.
Matthieu , in - 8 °

; la ire . à Tmo~
thèe ; la 2e . de S . Pierre , & la
ire . de S . Jean , in- S° . III . Par
1111 excellent Catéchifme , Lou¬
vain , 1695 , in -4“

, qui n ’eft
pas une limple expofition des
dogmes catholiques , mais un
corps de théologie dogmatique
8r morale , puifé avec beau¬
coup de difcernemem dans les.
Peres , & principalement dans
S . Auguftin . , Henri Gravius ,
premier éditeur de cet ou¬
vrage , en retrancha tout ce qui
fentoit le Baïanifme . L ’auteur
ne brilloit pas par l’éloquence j.
mats fon jugement étoit folide,
fitilétudioit avec foin les ma¬
tières qu ’il traitoit.

HESYCHIUS , grammairien
Grec , eft le même , fuivant
quelques auteurs . qu ’Hefychitw,
patriarche de Jérufaletn , mort
en 609 . On a de lui un ex¬
cellent DiHionnaire Grec , dont,
Jean Alberti a donné une bonne
édition en 1746 8c 1766,2 vol .,in - fol . C ’eft , au jugement de
Cafaubon , le plus lavant 8t ! «■
plus utile de tous les ouvrages,de l ’antiquité en ce genre . —
Il ne faut pas le confondre;
avec Hesychius de Miter . *.
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dont on a une Hijloire de ceux valu . TI . Machina ccelefiis, 1647,
qui fe font distingués parleur in - fol . Hevelke a donné fous
érudition , en grec & en latin , ce titre la deforiptiondesinf-
Anvers , 1572 , in- 12 ; & De trumens , dont il fe fervit dans
Originibus Conflantinopolitanis, fes obfervations . La fécondé
publiés par Meurfius , 1613 . partie de cet ouvrage , Dant-

HETZER , (Louis )Bavarois , zick , 1679 , in- fol , eft rare,
fameux focinien du 15e . fiecle , III . TraSafus de Cornetis, 1668,
qui traduifit la Bible en aile - in - fol . il y foutient que les
mand . 11 s’aida dans ce travail de cometes font le produit des
Jean - Denck , focinien comme ejthalaifons du foleil & despla-
lui . Lafuppreffion exaéte qui tut netes . Ce qu’il faut entendre
faite de cette verfion , à caufe néanmoins d ’un produit folide
des erreurs qu ’elle contient , & confiftant , au- lieu que les
l ’a rendue très - rare . Elle fut im - anciens regardoient les cometes
primée àWorms en 1 ^ 29 . in- fol . comme des exhalaifons paffa-

HEVELKE , ( Jean ) Heve~ gérés . Argoli , Kepler , Bacon,
Hits , échevin & fénateur de Galilée , de la Hire, & c . , font
IDantzick , né dans cette ville du même fentiment. Le É Ber-
en i6u , mort en 1688 , à 67 thier de l 'Oratoire , Mrs . de
ans , cultiva l ’aftroncmie avec Marivetz & Gouflïer appro-
beaucoup de fuccès. Il décou - chent davantage de l ’opinion
vrit le premier une efpece de des anciens , en regardant les
libration dans le mouvement cometes comme des tourbillons
de la lune , & plufieurs étoiles lumineux & éphémères : opi-
fixes , qu ’il nomma le Firma- nion appuyée par ces cometes
ment de Sobieski, en l’honneur qui parodient dans des régions
de Jean III , roi de Pologne , fi bafles , qu ’on ne les découvre
Son mérite fut connu dans l ’Eu- pas d ’un pays à l ’autre : telle
rope . Gaffendi , Bouillaud , le que celle que le célébré Janel-
P . Merfenne , Wallis furent fes lus Turrianus obferva enEf-
amis , & Louis XIV & Colbert pagne du tems de Charles-
fes bienfaiteurs . Ce monarque Quint ( voycç ClaiRAüt,
lui fit palier une gratification Gu si ielmin il . IV.
confidérable , & lui donna en - graphie, 1690 , in - fol . V . De
fuite une penfion . On a de cét naturâ Saturai, 1658 . Un a
illuftre aflronome : I . Seleno- frappé des médailles à fon hon-

graphi 'a , 1673 , in - fol . C ’eft neur , & deux rois de Pologne
une defcription de la lune , où honorèrent fon obfervatoirs
il a divilè cette planete en de leur préfence.
provinces j il avoit voulu don - HEV 1N , (Pierre ) avocat ail
ner aux taches de la lune les parlement de Bretagne , ne a
noms des philofophes les plus Rennes -en 1621 , mort en rcÇ * »
célébrés ; craignant enfuite une brilla dans le barreau & dan

guerre civile parmi les fages le cabinet . On a de hn <l“e "

qui autoient été oubliés , il y ques ouvrages : I . Conjultatm
appliqua les noms de notre géo - & ObfervationsfurJ a £ outu,n
graphie : mais les dénomina - de Bretagne, in - 'T , Rennes,
Ù09.S dç Riççioli ont pré' «743.-. n , Queftons & obfrv^
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